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C’est une histoire eurieuse que cellc de la premíére rencontre de 
Tournefort avec le pharmacien et botaniste barcelonaís Jaume Sal¬ 
vador, événement á la suite duquel ils restérent liés par une profonde 
arnitié. 

Jaume Salvador, né en 1648, done de huit années plus ágé que 
Tournefort, avait hérité de son pére, avec une oflicine renommée de 
pharmacie, située rué de la Fusteria, prés du port de Barcelone, des 
collections assez riches et surtout un vif intérét pour la nature, principa- 
lement pour les végétaux. 

Un certain jour de l’année 1G87 entra dans cette pharmacie un jeune 
Franjáis, trés misérablement habillé. Salvador, ayant étudié á Montpel- 
lier et possédant une bonne pratique du frangais, n’eut pas de diflicultés k 
converser de fagon approfondie avec son visiteur, qu¡ lui raconta les 
circonstances de son voy age plein d’imprévu. 11 s’appelait Joseph Pit- 
ton de Tournefort et était né á Aix-en-Provence. A cette époque, il 
était en train de finir des études de médecine á l’Université de Montpel- 
lier, oü il avait fait connaissanoe de plusieurs des amis de Jaume Sal¬ 
vador. Étant partí de Montpellier avec le projel de franchir á pied les 
Pyrénées en herborisant, il était tombé entre les mains d’une troupe de 
brigands armés qui lui volérent tous les objets de valeur qu’il portait et le 
laissérent presque nu. Par chance, dans le peu d'objets que ses plaintes 
réussirent k sauver des bandits, il y avait quelques piéces de monnaie 
avec lesquelles il put acheter le plus indispensable dans le premier hameau 
qu’il trouva. C’est dans cet état qu’il était arrivé á Barcelone. Les plantes 
que le jeune botaniste avait récoltées en route lui íurent une recomman- 
dation bien plus utile que les lettres qu’il avait perdues pour décider 
Salvador á lui donner l’aide dont il avait besoin. 

Tournefort trouva chez Jaume Salvador une maison amie et la 
possibilité de refaire son équipement. Salvador lui-méme devint pour 
le jeune Provenga 1 un compagnon ayant les mémes goüts scientifiques. 
Le Barcelonaís montra a son ami ses collections de plantes de la Catalogue 
et le guida dans ses excursions prés de Barcelone et plus tard dans son 
voyage au Royaume de Valence. 

Naturellement, une arnitié née en de telles circonstances devait se 
maintenir pendant toute la vie. Tournefort n’oublia pas de íaire une 
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mention pleine de haute estime et d’afTecteusc gratitude de Salvador 
« gentis suae Phoenix » dans son Isagoge, et il donna chez lui l’hospitalité 
au fils de Jaume, Joan Salvador, lorsque ce deraier alia 4 París. C’est 4 
cette occasion que Joan Salvador put copier le texte manuscrit contenant 
l’index des localités visitées par Tournefort dans son dcuxiéme voyage 
en Espagne et la liste des espéces observées. C’est probablement 4 ce 
moment que Tournefort donna 4 Salvador le grand nombre d’échantil- 
lons de plantes qui flgurent dans l’Herbier Salvador avec l’indication 
« ex dono D. D. Tournefort. » 

D’aprés Pourret, Tournefort avait donné 4 Salvador une 
collection des plantes récoltées dans son voyage au Levant. II alia jusqu’4 
alíirmer que cette importante collection compléte pouvait étre consultée 
seulement 4 París dans les herbiers de Vaillant et de Jussieu et á Baree- 
lone dans l’herbier de Salvador. Aussi Lapeyrouse, dans son « Histoire 
abrégée des plantes des Pyrénées », p. XXIII, dit de Tournefort qu’il 
« laissa chcz Salvador, 4 Barcelone, un herbier précieux, trop négligé 
depuis, et continua sa route vers le royaume de Valence ». De méme, 
Galibert, dans sa biographie de Pierre André Pourret, dit de ce bota- 
niste que « réuni á MM. Broussonet et Sibthorp il parcourut la plaine 
du Roussillon et de la Catalogne. lis virent 4 Barcelone l’Herbier de 
Salvador, que Tournefort avait rendu tres intéressant. # 

Dans mon Mémoire d’entrée 4 l’Académie de Pharmacie de Barce¬ 
lone, j’ai été amené en 1959 4 contredire ces aifirmations, dérivant, en géné- 
ral, de celles de Pourret. Lorsque Tournefort arriva pour la premiére 
íois 4 Barcelone, de passage vers Valence, il ne portait pas grand’chose 
avec lui et il n’avait pas fait encore le voyage au Levant. Les nombreuses 
plantes de Tournefort qu’on trouve dans l’Herbier Salvador ont été 
regues plus tard, probablement par Pintermédiaire de Joan Salvador. 
Mais elles ne semblen! pas comprendre la collection compléte des espéces 
orientales dont parle Pourret. * 

Aujourd’hui l’Herbier des Salvador est conservé 4 TInstitut Bota- 
nique de Barcelone, et Ton est en train de faire les fiches des plantes qu’il 
renferme. Lorsque ce travail sera achevé, je serai heureux de préparer 
pour la publication une liste des plantes de cet herbier qui ont été données 
par Tournefort. 
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